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Ausstellungen
H. R. Giger
C.Sandoz
W. Wegmüller
Bündner Kunsthaus Chur
15. Juni bis 7. Juli 1974

Im Zusammenhang mit obiger Aus-
Stellung sei auf den Werkkatalog über
H.R.Giger, herausgegeben vom Kunst-
haus Chur, hingewiesen, in dem neben
Texten von Kunsthistorikern und
Freunden des Künstlers auch Eigen-
texte des Künstlers über die bildneri-
sehe Motivation aufgenommen sind.
So schreibt H. R. Giger zu seinen
Passage-Bildern :

Passage X/Wb

«Die ersten Passage-Bilder resultieren
aus.einer Serie von Träumen. Ich be-
fand mich meistens in einem grossen
türen- und fensterlosen, weissen
Raum, dessen einziger Ausgang eine
dunkle eiserne Öffnung war, die noch
zu allem Übel durch einen eisernen
Bügel halbwegs versperrt war. Beim
Passieren dieser Öffnung blieb ich
auch regelmässig stecken. Der Aus-
gang am Ende dieses langen Kamins,
ein winziger Lichtschimmer, wurde,
um das Übel voll zu machen, auch
noch prompt von unsichtbarer Kraft
verschlossen. Nun steckte ich, mit am
Körper angepressten Armen, in der
Röhre und konnte mich weder nach
vorn noch nach hinten bewegen und
spürte, dass mir die Luft ausging. Das
Erwachen blieb die einzige Lösung.
Ich malte dann einige dieser imagi-
nären Passagen und bin seither von
diesem Geburtstraum verschont ge-
blieben.

Aber die Passagen, die für mich zum
Symbol des Werdens und Vergehens
mit allen Stufen der Lust und des
Leids geworden sind, haben mich bis
heute nicht losgelassen.» H.R.G.

Sculptures en ville
Genève, plus exactement le centre de
la ville, est actuellement le lieu d'une
exposition de sculpture d'un excep-
tionnel intérêt, à la fois esthétique,
psychologique et social. De quoi s'a-
git-il? Dix-neuf œuvres monumen-
taies, dues à dix-sept artistes suisses
ou intégrés à la vie suisse, invités par
les organisateurs ont été placées soit
sur des trottoirs, soit sur des places,
soit sur un quai-promenade très fré-
quenté afin d'être directement con-
frontées à un public urbain aussi
nombreux que possible. Ce faisant,
trois objectifs ont été visés: familiari-
ser un tel public avec la jeune sculp-
ture actuelle dont II est offert une sé-
lection sans doute restreinte mais hau-
tement significative; éveiller l'attention
sur la sculpture moderne en général,
laquelle est désormais le domaine
privilégié du Musée d'Art et d'Histoire
de Genève; faire ainsi connaître
/'Assoc/af/'on pour /a créaf/on d'un
musée d'art moderne à Genève, issue
voici quelques mois d'une exposition
des collections privées genevoises et
dont c'est aujourd'hui la première ma-
nifestation au grand jour, car c'est elle
l'organisatrice.
Dix-sept artistes ont ainsi été invités:
les énumérer indique déjà l'orienta-
tion donnée à cette exposition. Nous
avons six sculpteurs qui vivent et tra-
vaillent en Suisse alémanique: /Wax
ß///, Hà'cb/er, /.ug/'/zbüb/, Rebma/z/z, S/'e-

ge/zt/za/er et H////y Weder. Sept vivent et
travaillent à Genève: Cames/', Ca/zdo/f/',
Wuber, /Wusy, Presset, Pou/'//er et Tor-
rès. Quatre vivent et travaillent à l'é-
tranger - soit à Paris et ce sont Rodert
/Wu//er, W/V/r/'d /Woser et A/zto/7ze Porz-
cet, soit en Italie et c'est ße/zazz/'. Dix-
sept artistes à la personnalité accu-
sée, par conséquent créateurs d'œuv-
res extrêmement différentes les unes
des autres. Cependant, si diverses
soient-elles de conception, toutes
possèdent au moins un dénominateur
commun : elles expriment avec vigueur
l'un ou l'autre des caractères domi-
nants de la civilisation d'aujourd'hui.
Parcequ'elles échappent à l'anecdote,
elles ne représentent strictement rien
- ni figure humaine, ni figure animale -
se contentant d'être elles-mêmes: des
objets «en soi». Ce qui d'ailleurs ne va
pas sans leur conférer une certaine
«agressivité» du point de vue d'une
nombreuse partie d'un public pour
qui une sculpture en ville doit être soit
l'effigie d'un personnage illustre, soit
un nu féminin poétique.
Mais quelles sont en vérité les carac-
téristiques essentielles de notre civili-

sation auxquelles se réfèrent - cons-
ciemment ou inconsciemment - les
œuvres et leurs auteurs? On peut les
ramener à trois: l'industrialisation et le
règne de la mécanique, des poussées
organiques plus ou moin incontrôlées
qui vont de l'éros à la violence, l'ordre
et la réflexion mathématiques. Consi-
dérons l'aspect technologique de la
société actuelle: il est évident que l'in-
dustrie nous fournit des formes pures
et des structures remarquables. Ce
sont elles qui sont à la base des œu-
vres d'un Z. ug/'/zbüb/, notamment de son
£/zzetteur /Vortb-Wesf ici exposé ou, en
combinaison lyrique et, à certains
égards symbolique de son Grand
ßoss à dévaloir. Ce sont elles qui ont
procuré les Ruba/zs spat/'aux de S/'e-

ge/zfba/er, elles qui composent l'£n-
/acé de /Wanue/ Torres, elles qui cons-
tituent l'ensemble le plus dépouillé et
le plus rigoureux, celui proposé par
T/uber et c'est un tube d'acier de dia-
mètre constant. On peut même rat-
tacher à l'influence technicienne le

groupe des quatre prismes de béton
conçu par /-/â'eb/er, exemple d'art mini-
mal. Il convient d'ajouter que ces
sculptures dérivées de formes para-
industrielles peuvent avoir des réson-
nances sociales immédiates: les en-
fants s'emparent de Grand ßoss et de
son topoggan, à travers les anneaux
de Siegenthaler, se faufilent entre les
prismes de Hächler: toute une jeune
génération vit tactilement avec les
œuvres.
Les pulsions d'ordre organique sus-
citent des volumes que l'on peut quali-
fier d'éruptifs ou de charnellement ly-
riques. La colonne au sommet explosé
de W/'//y Weber est semblable à un signe
tangible d'irruption de forces irrésisti-
bles et violentes. Quelle agressivité
presque désordonnée dans /e /Vœud
de Robert /Wu//er/ Quel jaillissement
biologique dans l'œuvre au titre signi-
ficatif L/rbarzo co/éoptère de W/V/r/'d
/Woser ou dans le torse tourmenté de
Rou/'//er et aussi dans le bronze archi-
tectural de Gérard /Wusy/ Toutes ces
œuvres sont l'affirmation d'un nouvel
art baroque chargé de puissance. Et
c'est encore à l'art baroque que res-
sortissent les sculptures à la fois très
sensuelles et très belles d'un ße/zazz/'
et d'un A/zto/'/ze Poncet; des œuvres
qui appellent la caresse tellement
elles sont imprégnées du divin éros.
Quant aux rythmes fondamentaux, aux
rapports d'harmonie qu'engendrent
des lois mathématiques, ils s'imposent
aussi bien dans la colonne torse à

double section - triangulaire et ortho-
gonale - de Max ß///, que dans celle de
Ca/zdo///, haut cylindre mordu par des
échancrures également cylindriques,
reliées par une étroite cannelure, que
dans les trois prismes quadratiques
de Presset, solennels, mystérieux, my-
thiques. A quoi l'on associera l'œuvre
tubulaire déjà citée de f/uber car les

(Fortsetzung au/Se/te 76J
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(forfsefzung ran Se/'fe 74/
dimensions de ses éléments sont dé-
finies par la taille de l'homme, ce qui
est assujettissement du produit indus-
triel à des règles de l'esprit.
Deux œuvres enfin échappent, quoi-
que différemment, à ces modes parti-
culiers d'expression : la Para/' de /er de
Re/rmann, la Cosmo/og/'e de Cames/.
La première parcequ'elle est une syn-
thèse, d'ailleurs étonnante, du pro-
duit de forge lourd et de l'impulsion
lyrique, muraille épaisse mais por-
teuse de cicatrices et de plaies béan-
tes. Quant à l'œuvre de Camesi, c'est
autre chose qu'une sculpture propre-
ment dite: un ensemble hétérogène -
tronc d'arbre scié, bloc erratique, bar-
re métallique -, ayant valeur de sym-
bole des forces naturelles conuguées
aux forces créatrices de l'homme.
Ainsi le peuple d'une ville - Genève -
se trouve quotidiennement mis en
présence d'objets monumentaux pa-
reils à des signes révélateurs du mon-
de à la fois technicien, passionné et

scientifique au sein duquel nous vi-
vons. Ce peuple saura-t-il déchiffrer
ces signes et, au-delà de toute inter-
prétation, se sentir directement con-
cerné par des formes chargées, les

unes, d'une beauté nouvelle, les
autres, d'un message secret? La ré-
ponse à cette question est l'enjeu de
la partie qui se joue à Genève.

Arno/d Ko/r/er

Rencontre avec...
M usée cantonal des
beaux-arts, Lausanne
Dans le but de favoriser les contacts
que des artistes aimeraient nouer
avec le public habituel du Musée, ce-
lui-ci met à leur disposition une salle
pendant une durée de 15 jours. Il ne
s'agit pas d'une exposition person-
nelle à proprement parler, mais d'une
présentation, d'une présence, d'une
rencontre avec le public. Ils ont déjà
eu lieu des rencontres avec Jean-
C/aude Sfe/r//, /Warco Pe//eg/7n/, Kurf
ra/7 ßa//moos, Roèerf favarger, C/rr/'s-
f/'ane Cornuz, /Waur/'ce Ruc/re, Anne-
/Wane S/'mond ef P/'e/re Ou/evay.

Anne-iWan'e 5/moncf.'
Z.'/7ewe de /a co//af/'on

»
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